	[image: image1.png]. 92390





	[image: image2.wmf]  

N° 78 Décembre 2003


Bulletin de l'Association du CFC

46, avenue Georges Pompidou 92390 Villeneuve-la-Garenne Tél/fax 01 40 85 86 20

http://perso.wanadoo.fr/cf-chanteraines/
	[image: image3.jpg]



Premières sorties du locotracteur 2B0-16.

	Les articles publiés n'engagent que la responsabilité de leur auteur - Vente interdite - Diffusion à tout vent


L'Association
Fin de saison aux Chanteraines
Avec l'arrivée de Novembre et des feuilles mortes, c'est la fin de la saison 2003 qui arrive.
	


	Un des derniers trains réguliers avec la Bertha au Pont d'Epinay pour sa remise en tête.

	


	Entre la Ferme et le dépôt, les feuilles vont tranquillement recouvrir la voie
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Au Depot
  

 

Locotracteur 2B0-16 

	


	Le 2B0-16 en cours d'essai à la Ferme.


Locotracteur 0B0-20 Jung n° 7604 

	


	Thomas et Jean-Baptiste en train de nettoyer, les ressorts de suspension. La relève en quelque sorte.

	


	Le châssis mis à blanc avant peinture

	


	Le même peint en noir après plusieurs jours de grattage et de dégraissage.

	


	

	


	La boîte de vitesse et les différents accessoires impeccablement rangés.


Ayant emporté certaines pièces et éléments à domicile, voici le compte rendu de ces premiers petits travaux qui ont repris le soir du 29/09/03 ; pendant 3h20 tout de même. Passion quand tu nous tiens...
Pour commencer, un tri des pièces à nettoyer, à réparer, à dupliquer, voire à remplacer fut nécessaire.
En tout une caisse complète contenant : 
· le fond de la sablière (déjà rectifié en 2002, conservé huilé), 
· la barre de commande de sablière (à sabler, à recharger, à meuler et à peindre), 
· le clapet tournant de la sablière (très corrodé, à remplacer), 
· l'axe barre/clapet de sablière (en partie détruit au démontage, à remplacer), 
· la pompe à huile (fonctionne apparemment bien, à nettoyer et à peindre), 
· les capillaires de graissage à l'huile (à contrôler, à déboucher, à nettoyer), 
· le filtre à huile (à nettoyer, à réparer et à peindre), 
· un goujon de filtre à huile (à nettoyer ; modèle pour duplicata), 
· les tubes du circuit d'huile usagée (à nettoyer), 
· la pompe d'injection (déjà nettoyée extérieurement ; à vérifier ; un piston semble bloqué), 
· les capillaires d'injection (à contrôler, à déboucher, à nettoyer), 
· les injecteurs (à contrôler, à nettoyer et à peindre), 
· le filtre à gasoil (à nettoyer), 
· la pompe à eau (bloquée ; à réparer ou remplacer ?), 
· les tubes du circuit d'eau de refroidissement (à nettoyer), 
· le graisseur de l'axe du ventilateur (filetage H.S. ; à remplacer), 
· la patte de fixation du pot d'échappement (à sabler et à peindre), 
· un goujon de filtre à air (à nettoyer ; modèle pour duplicata), 
· les pièces de verrouillage - déverrouillage du renvoi d'angle de démarrage (doigt à excentrique et lardon, à recharger et ré-usiner ou remplacer ?), 
· la plaque (de cabine) d'instructions avant démarrage (trop décapée, à refaire à l'aide du texte reconstitué en 2003), 
· les robinets de purge, de niveau ou de vidange ; du carter de régulateur, du filtre à huile, du circuit de refroidissement et du carter moteur (à nettoyer, à munir de  manette), 
· une manette de robinet trouvée enfouie dans une couche de poussière de rouille sous le lest du siège conducteur lors du démontage (à décaper et dupliquer selon plan du 16/04/03), 
· bouchon de chambre de décompression (à nettoyer et à repeindre), 
· échantillons de joints fibre (pour refaire les joints d'après les pièces). 
Pour la remise en état de ces éléments, un certain nombre de travaux préparatoires sont déjà réalisés : 
· clapet tournant de sablière : disque en tôle d'acier ep. 5 mm préparé en 2002, 
· axe barre/clapet de sablière : afin de faciliter l'entretien futur de la sablière, je prévois de remplacer l'axe détruit par un nouvel axe modifié, 
· le capot avec manivelle d'amorçage de la pompe à huile, absent lors de l'achat du locotracteur, est à fabriquer selon les relevés effectués en France et en Allemagne en 2002 (voir dessin en 3D), 

· un couvercle manquant du filtre à huile (cartouche intérieure) est à fabriquer : disque en tôle ep. 8 mm préparé en 2002,
· des graisseurs, bien que légèrement plus petits, ont été récupérés en 2002 afin de remplacer celui de l'axe du ventilateur,
· dessin 3D du capot à manivelle de pompe à huile,
· plan de manette de robinet,
· plan de jauge de niveau d'huile du filtre (réalisé grâce aux relevés effectués en France et en Allemagne).
Après cet inventaire détaillé, passons aux choses sérieuses : le début de la remise en état de la pompe à eau : 

· Démontage des vis du capot arrière, mais impossible d'ouvrir le capot... le joint est collé et le capot refuse de bouger malgré mes tentatives pour le décoller ou le faire bouger ; ce n'est pas bon signe.
· Démontage du graisseur (clé de 15 !). Au fond, une tresse (qui se désagrège) passe par le trou => système de lubrification à l'huile liquide et mèche ?
· Démontage des bouchons latéraux (clé de 8). De la poussière de rouille s'écoule...
· Démontage des tubes d'entrée/sortie d'eau (clé 3 points) : encore de la rouille !
· Après un nettoyage sommaire, par grattage de la rouille, par les différents trous, je peux voir le mécanisme interne de la pompe : deux cônes avec des dents comme des lames emprisonnent de l'eau et l'entraînent en tournant. Il y a peut être des pignons à denture droite en bout d'arbre ?
 A noter que la roue dentée, d'entraînement par chaîne de la pompe à eau, est soudée sur l'axe. Pour démonter la pompe, il va donc falloir éliminer ces points de soudure...    Encore une preuve d'une réparation faite dans l'urgence par une personne peu préoccupée par un entretien futur. A croire que la durée de vie de ce locotracteur était estimée relativement courte à l'époque. Ce qui semble logique en temps de guerre. Si c'est bien le cas cela renforce mes hypothèses concernant l'histoire de cet engin.
07/10/03 : Après récupération d'un bidon d'alcool vide en pharmacie samedi 03, puis achat de 5 l de pétrole suivant les conseils de Sébastien, membre de la CAV (la Confrérie des Amateurs de Vapeur), je découpe un des côtés du bidon puis y met à tremper ma pompe à eau dans un bain de pétrole. Le tout étant hermétiquement refermé, il ne reste plus qu'à attendre et espérer que cela agisse...
  

	


	Pompe à eau du Jung

	


	La Bouillote extraction des leviers de relevage pour libérer les paliers un peu trop usés.
Fais gaffe à tes doigts quand même !

	


	La cabine de conduite du 0B0-11, il y en a partout, huile, air, électricité. Et ça marche, il va falloir un permis spécial pour la conduite.


Le carnet du CFC - Sommaire
	

	Quelques photos prises au Musée Dufresne

	

	Sur mon rayon, il y a…Heeresfelbahn… en Allemand dans le texte !

	

	Quelques dispositions particulières des locomotives allemandes à voie étroite

	

	Escapade autrichienne

	

	Le tramway du Tréport


Le carnet du CFC 

Quelques photos prises au musée Dufresne 
Guy Veyriras
Pendant mes vacances, j'ai profité de la chaleur pour aller visiter quelques uns de nos beaux musées, exemple : le Musée Dufresne qui mérite absolument d'être visité, il est original dans sa présentation ainsi que dans la richesse des objets exposés, voici quelque exemples :
(Toutes photos Guy Veyriras) 
	

     
	Moteur à naphtaline

	


	O&K années 20

	


	O&K années20

	


	

  Loco sans foyer

	


	

  locotracteur Jung

	


	Locomotive à chaudière verticale (Cockerill)


Le carnet du CFC 
Sur mon rayon, il y a…
Heeresfelbahn… en Allemand dans le texte !
F. Borie

Acquisition récente, puisque souvenir rapporté du dernier festival vapeur du Chemin de Fer de la Baie de Somme qui s’est tenu les 26 et 27 avril 2003, ce livre est un peu plus difficile à faire partager puisque d’une part, entièrement écrit dans la langue de Goethe, d’autre part pas tellement diffusé en France.
Merci à l’APPEVA qui entretient dans sa boutique AMITRAIN une sélection vraiment éclectique qu’elle a présentée sous le grand chapiteau de Saint Valéry sur Somme.
La traduction française du titre : « Chemins de fer militaires de campagne au temps du Kaiser » annonce la couleur.
Dans leur prologue, les auteurs donnent une définition du « Feldbahn », expression que j’ai traduite de façon littérale peu satisfaisante en « chemin de fer de campagne » faute d’avoir trouvé un terme consacré équivalent en français. En fait, c’est presque équivalent à « chemin de fer portatif » expression inventée par Decauville, cela désigne surtout la voie étroite en écartement submétrique mais avec une connotation plus spécialement militaire, surtout dans l’expression « Heeresfeldbahn », abrégée en « H.F.B. » le préfixe « Heer » signifiant justement « militaire ». La traction peut être animale, voire humaine, par câble ou plus couramment par locomotives ou locotracteurs.
Les auteurs ne précisent pas systématiquement l’écartement, mais en principe, il est vraisemblablement de 700mm, comme en témoigne le réseau d’Abreschwiller. D’autres écartements ont existé : 750 mm, 716 mm. Il semble aussi qu’après 1918, l’usage de l’écartement de 600mm ait été généralisé.
Après une présentation des troupes ferroviaires, le livre comporte quatre parties :
- matériel roulant (locomotives, tenders, locotracteurs, wagons et voitures)
- zones d’exercice, réseaux de forteresses
- construction et exploitation
- engagement au front.
Un texte abondant et de nombreux tableaux qui apportent des précisions tout à fait utiles sur les caractéristiques de construction et de service du matériel. Mais c’est surtout par les nombreuses illustrations photographiques variées et pour la plupart de qualité que le livre constitue une mine de renseignements, particulièrement pour notre association puisque deux de nos locomotives sont de types couramment utilisés par les militaires allemands et abondamment représentés dans l’ouvrage.
J’ai d’ailleurs extrait quelques unes de ces photos pour préciser l’installation d’origine de certains détails et accessoires des machines de notre réseau (voir pour cela l’article dans le présent numéro de « La Voie des Chanteraines »).

A côté des types 020 et 030, l’armée allemande a utilisé les fameuses 040 DFB, là bas dénommées « Brigadelok » et surtout des couplages originaux dénommés « Zwilling », c’est à dire jumeaux de deux machines de type 030 attelées par leur côté cabine non fermé, la plateforme des deux communiquant largement et permettant la conduite des deux engins par une seule équipe.
De nombreuses photographies montrent aussi le matériel en action et en situation sur les théâtres d’opérations pendant la première Guerre Mondiale, notamment en France (Argonne, Champagne, Flandre).

Très complet, cet ouvrage constitue en quelque sorte le « pendant » outre Rhin de l’ouvrage de J-B Wahl sur les « Chemins de fer militaires à voie de 60 ». 
Heeresfelbahn der Kaiserzeit
Rüdiger Fach, Günter Krall
Verlag Kennin
I.S.B.N. : 3-933613-46-9
Format 21 x 30, 200 pages
Prix franco 43,50 € à la boutique AMITRAIN
Le carnet du CFC 
Quelques dispositions particulières des locomotives allemandes à voie étroite
F. BORIE
Nous avons maintenant au CFC trois locomotives de construction allemande : deux Orestein & Koppel et une Borsig (malgré ses plaques Decauville, la Tabamar est  sortie des ateliers de Nowawes dans les environs de Berlin).
Hormis la Tabamar qui semble pratiquement dans son état d’origine, nos deux O&K semblent avoir subi un certain nombre de modifications depuis leur mise en service.
S’il n’est pas question de revenir sur le changement d’écartement de la 030T-19 (construite en 716mm et transformée en Pologne avant 1939 pour l’écartement de 600mm), ni de se transformer en puristes compteurs de rivets, il peut sembler intéressant de rechercher les dispositions d’origine de certains éléments de construction et d’accessoires, surtout quand la situation actuelle, pas vraiment satisfaisante, nécessite une intervention : c’est ainsi que, sur la Bertha, les attelages et le sifflet posent un certain nombre de problèmes à l’utilisation, quant à la 030, il y a tant de choses à refaire que le moment venu il faudra bien aussi se poser des questions.
Heureusement, on peut trouver dans la littérature des indications précieuses sur l’état d’origine de machines semblables. J’ai donc extrait du livre « Heeresfelbahn der Kaiserzeit » à titre d’illustration (ce livre comporte de très nombreuses autres photographies montrant les mêmes détails) quatre photographies et un schéma pour apporter quelques précisions sur :
· la fixation des attelages à élongation ( fig. 1 côté cabine, fig. 4 côté cheminée)
· la taille et la position du sifflet (fig. 1 et 3)
· le mode de rangement du ringard, accroché à l’extérieur de l’abri côté chauffeur (fig. 2)
· la position de la traverse de protection des cylindres (fig. 2 et 3)
· la position de la cloche (fig. 4)
	


	Une 020 O&K (Collection Günther Krall)- attelage côté cabine, le caisson est réduit et fixé directement sur les longerons- porte lanterne fixé au niveau de la cornière de paroi arrière de cabine- sifflet sur le toit de l’abri Fig 2.  

	


	Une 030 Henschel (en fait, la moitié d’un « Zwilling ») (Collection Günther Krall) - attelage côté cheminée caisson boulonné aux longerons, attelage à élongation- ringard accroché à l’extérieur de l’abri, côté chauffeur.

	


	Une 020 O&K sur vérins (Collection Günther Krall)- la traverse protège les cylindres- l’attelage central à élongation est monté sur un caisson directement fixé aux longerons du châssis- le sifflet sur le toit de l’abri Fig 4. Une 030 O&K (Collection Nikolaus Günzl)- cloche suspendue extérieurement sur le côté de l’abri- tuyau d’aspiration d’eau d’alimentation enroulé autour de la sablière et dispositif de pompage sur le tablier.
Schéma de locomotives jumelées « Zwilling » : L’attelage est fixé directement sur la caisse à eau, un emplacement est prévu pour le passage du ressort dans la caisse.

	


	Une 030 O&K (Collection Nikolaus Günzl)- cloche suspendue extérieurement sur le côté de l’abri- tuyau d’aspiration d’eau d’alimentation enroulé autour de la sablière et dispositif de pompage sur le tablier.

	


 HYPERLINK "carnet03_06.gif" 




	Schéma de locomotives jumelées « Zwilling » : l’attelage est fixé directement sur la caisse à eau, un emplacement est prévu pour le passage du ressort dans la caisse.


Le carnet du CFC 
Escapade autrichienne
Jean Louis Mondy
Après la République Tchèque que vous avez découvert l'année dernière c'est l'Autriche que nous avons visité cette année.
Ce pays, à seulement 1h30 d'avion de Paris, semble receler quelques merveilles ferroviaires. Ainsi voilà ce qui peut vous passer devant le nez, en sortant du restaurant à Innsbruck. C'est attiré par un bruit de roulement caractéristique que j'ai mis l'appareil en marche clic, clac, clic, clac, la voilà pour vous !
Une superbe rame historique avec ce magnifique fourgon qui sert à transporter les vélos !
Pas mal comme composition ?
Vous voyez aussi des rames modernes, magnifiques avec leurs pub ! (pas les affreux tags que l'on voir sur les nôtres !)
	


	Rame historique dans les rues d'Innsbruck.
Le fourgon sert au transport des vélos.

	


	

	


	La motrice est nettement plus grosse que les baladeuses.

	


	Noter les protections qui empêchent l'accès aux essieux.

	


	Rame moderne, avec publicité.

	


	Rame articulée

	


	Vue de la cabine. Noter l'enchevêtrement des voies.


Le carnet du CFC 
Le tramway du Tréport
La petite ville du Tréport a connu jadis une ligne de tramway, longue de 6 km reliant le Tréport à Eu. La ligne partait du Casino, longeait les quais François Ier, puis Sadi-Carnot et suivait en accotement la route nationale 15 jusqu'à Eu où elle passait devant l'église St Laurent et terminait sa course devant la gare.
La Compagnie Générale de Traction utilisait 7 motrices à plate-forme ouvertes et six remorques de type "baladeuse".
Une branche de 1 km se détachait de la ligne au Tréport pour desservir la gare et aboutir devant le casino de Mers, situé dans le département de la Somme.
Le funiculaire des Terrasses.
Ce funiculaire, encore appelé "Funiculaire de la Falaise" était situé derrière le Casino et finissait sa course en haut de la falaise.
Sa longueur était de 120 m. La voie de 1 mètre était construite dans sa partie inférieure en remblai, puis passait dans un tunnel double et aboutissait en tranchée à la station des terrasses. Son exploitation estivale a cessé en 1939.
Un téléphérique monocâble, équipé de cabines bi-places, lui succéda de manière éphémère.
Aujourd'hui, les deux tunnels sont encore bien visibles.



carte Michelin 52 pli 5
Nouvelles brèves
L'Association des Gueules Rouges du Var 

L'Association des Gueules Rouges du Var vient de créer son site internet http://perso.wanadoo.fr/gueules-rouges/.  

L'Association Les Gueules Rouges du Var regroupe des passionnés des vestiges industriels et de la mémoire des mines de bauxite varoises. Elle a pour but la valorisation de l'histoire sociale du bassin minier varois et de faire connaître notre histoire en France. 
Née de l'industrie de la bauxite, le Var possède une forte identité culturelle, peu connue. Sinistrée par l'arrêt des mines dans les années 1990, le Var doit aujourd'hui reconquérir une nouvelle fierté, générer de nouvelles ressources. Cette association a pour but : 

· la sauvegarde et la diffusion de la mémoire collective des Gueules Rouges du Var
· la conservation du patrimoine industriel et minier de l'exploitation de la bauxite notamment dans le Var
· le montage de tout projet de tourisme industriel, de toute activité à caractère culturel, assurant la transmission des héritages, des usages, des faits notables, des modes de vie et de travail, des techniques... en relation avec l'exploitation de la bauxite et des produits qui en découlent.
A cette occasion, nous signalons la ré-édition du livre :
"Les Gueules Rouges, un siècle de bauxite dans le Var" de Claude Arnaud et Jean-Marie Guillon. 

	176 pages, format A4, 139 photos, plus de 50 documents (divers, tableaux, graphiques).
Prix : 15 Euros. 

Pour commander par correspondance, ajouter 4,60 Euros au prix du livre.
Musée des Gueules Rouges du Var
Bâtiment de la Coopérative vinicole
Avenue Gambetta
F-83170 Tourves




Les Vélos-Rails du Pays de Vesoul 

http://lasagadesoche.chez.tiscali.fr/velorail_vesoul.html
Réservation fortement conseillée :
03.81.58.03.09 (répondeur 24h/24)
ouvert tous les jours de 10 h à 19h
Prix 11 euros pour un vélo-rail (4 à 5 personnes : 2 pédaleurs plus 2 adultes ou 3 enfants) balade d'une heure et demi.


Un nouveau site Decauville ?
Non Decauville, c'est aussi le terme générique pour désigner les chemins de fer portatifs et par extension, les chemins de fer à voie étroite, - submétriques - dirons nous.
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Ardèche miniature
2800 m2 de décor naturel reconstitué.
	ARDECHE MINIATURES 1230 route de Nîmes 07130 SOYONS tel 04 75 60 96 58  
Courriel  p.malfay@ardeche-miniatures.com
http://www.ardeche-miniatures.com/




Un Decauville dans les Vosges
	


	Texte et photo Pascal Durand


Ca y est, le Decauville n°686 de Bligny est arrivé dans les Vosges.   
Le moteur est démonté et à été confié à une entreprise qui a assuré la commercialisation et l'entretien de la marque CLM.
Des documents qui m'ont été montrés, la marque était encore vendue en 1955. (des catalogues ont été sortis cette année là).
Sinon, le moteur est en bon état général. Il devrait retrouver son emplacement d'ici une quinzaine de jours, avec une segmentation neuve. Le sablage du châssis et de la cabine sera réalisé ce week-end (si la météo le permet) et la mise en peinture sera faite dans la foulée. 
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